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BILLET PARISIEN 

Veille de rentrée 
parlementaire 

( D ' U N REDACTEUR SPÉCIAL) 

P A R I S , 31 MAI ( M I N U I T ) . 

Un important Conseil des ministres s'est tenu 
ta matin à TElyscc. A la veille de la rentrée de* 
Chambra, les membres du Gouvernement éprou­
vaient le besoin de faire le « point » en ce oui 
concerne (et affaires extérieures et intérieures. 
L'examen auquel ils se sont livrés s'est donc étendu 
a toulet (et parties de Uhorizon politique. Et le 
discours que M. Tardieu prononcera demain à 
Dijon, discours qui définit la position du Gouver­
nement à Végard des grandes questions de l'heure 
présente. a été lu au Conseil, qui Va approuvé. 

Le discours fera allusion à la situation parle­
mentaire tt, plus particulièrement, au problème de 
la majorité. Problème d'un intérêt brûlant s'il en 
est, après les élections de Bergerac et de Lorient 
et à la veille du Congrès de Bordeaux où le parti 
socialiste doit prendre position en face du parti 
radical-socialiste qui attend avec anxiété son ver­
dict A vrai dire, on ne se fait plus guère illusion 
no de Valois sur le loyalisme cartclliste des alliés 
d'hier. La Fédération socialiste de la Seine s'est 
déjà prononcée en prévision du Congrès de Bor­
deaux et comme elle reflète assez fidèlement les 
tendances moyennes du parti, som avis n'est pat 
dépourvu de signification. Or, la Fédération de la 
Seine, loin de s'ingénier à rétablir les ponts avec 
les radicaux, a voté des motions nettement révobi-
noimairet, allant jusqu'à refuser la collaboration 
a la défense nationale. Pour recueillir la clientèle 
communiste, les membres de la II' Internationale 
veulent, du moins en France, mettre un peu de 
vitriol dans leur vin rouge. Il est probable que 
les résolutions du Congrès de Bordeaux ne seront 
ni plus conciliantes, ni plus patriotiques que celles 
des socialistes de Paris. 

Les radicaux valoisiens sont donc dans une 
perplexité bien compréhensible. Et le désir de plu­
sieurs d'entre eux de se rapprocher du Cabinet 
Tardieu a dormi lieu à des bruits étranges, cer­
tains n'hésitant pas à affirmer que le Président du 
Conseil est prit a remanier son Ministère pour y 
accueillir des membres du parti radicd-soctalisU. 
Le discours de Dijon mettra les choses au point 
Au demeurant, ce sera du seul point de vue 
national qu'il traitera des conditions de la politique 
intérieure. Ce sera le prélude classique de la ren­
trée des Chpmbres et M. Tardieu remplira le rôle 
avec la hauteur do vmos et nr dignité qm cemman-
r.ent en pareille circonstance. 

On important Conseil 
des ministres 

préfectoral 

LA FÊTE DU SOUVENIR AMÉRICAIN A PARIS 

Les Américains résidant en France ont célébré la fête du souvenir en l'honneur des soldats 
des Etats-Unis tombés au champ d'honneur. Les soldats de l'American Légion sont allés à l'Arc 
de Triomphe et voici M. W . E. EDGE, ambassadeur des Etats-Unis, qui dépose une gerbe 

sur la tombe du PoUu inconnu. (w.W.P.) 

LA NON-VIOLENCE... 

CENT SOIXANTE-QUATORZE TUES 
DANS LES DERNIERS TROUBLES 

DE L'INDE 

Londres, 31 mai. — On mande de Bombay 
an Daily Express : 

« Le nombre dea personnes tnéea an cours 
des derniers troubles s'élève à 174. 

» D e s dépêches donnent des détails terri­
fiants sur lea massacres en masse d'Indiens et 
de famil les birmanes. 

» Elles indiquent notamment que les maga­
sins ont été pi l lés puis incendiés, et que les 
habitante surtout les femmes e t les enfants 
qui fuyaient pour échapper au danger, ont été 
l ittéralement massacrés dans les m e s . 

» Hier soir, la troupe a été amenée à p lu­
sieurs reprises à faire usage do ses armes, 
pour défendre des Indiens que des Birmans , 
venus des vi l lages voisins, se préparaient à 
attaquer à coupa de hachettes, sabras et ma­
traques. » 

LA MODE 

' Paria, 31 mai. — Le ministres «a sont rén-
tria, e s mat in , en Conseil , à l 'Elysée, s o u . la 
présidence de M. G. Doumergue. 

M. A . Tardieu a exposé les grandes Usnu» 
dn diseours qu'il prononcera demain a D i jon . 
Le Conseil s'est trouvé d'accord pour les a p -

M. A Br iand a fa i t un exposé de la s itua-
b o n extérieure. , 

Le préaident du Conseil a fa i t s igner un 
mouvement administratif aux termes duquel 
son t nommé» : Préfe t du Morbihan, M. Ca­
n a a n , pré fe t d u Var , ancien secrétaire g-é-
néral d u N o r d , en remplacement de 
M. Pierre Guil lemaut, mis à la disposi t ion do. 
ministre de l 'Intérieur ; préfet du Var , M. 
i A r q o e t , de r A v e y r o n ; pré fe t de l 'Aveyron, 
M. Vie, sous-préfet de Cannes ; pré fe t du 
Loiret, M. Joxon, pré fe t de la Vendée, en 
remplacement de M. Castenet mis à la dispo­
s i t ion d u ministre de l 'Intérieur ; préfet de la 
Vendée , M. Chiraux, sous-préfet de Reims ; 
préfet du Cher, M. Bourrât , préfet des Basses-
A l p e s , e a remplacement de M". Duffaut. mis 
A la d ispos i t ion du ministre de l 'Intérieur ; 
pré fe t des Basses -Alpes , M. Jouve , sous pré ­
f e t d e Montbr i son; préfet du Jura , M. Mou­
iller, an remplacement de M. Jules Guillemot 
n a à la disposi t ion du ministre de l 'Intérieur, 
préfet de l a Corrèze, M. Campion. sous-préfet 
de Verdun , en remplacement de M. Léon, mis 
à la disposit ion du ministre de l'Intérieur. 

L'earoi d'ane anaaiea e a Al*érie 

X . Pernot , ministre des Travaux publ ies , 
a f a i t approuver p a r le Conseil des ministres 
l'envoi «a Algér ie d'une mission technique 
dest inés à étudier les améliorations à apporter 
a n réaaaa ferré algérien. 

M. Fernand Dav id , ministre de l 'Agricul­
ture, a fa i t s igner par le préaident de la Ré­
publique une nouveau proje t de loi relatif 
i l a vit iculture et au commerce dea v ins , et 
a n décret réglementant la constitution et l'uti­
l isat ion d u stock de sécurité des blés. 

M. P . - E F landin , ministre du Commerce, 
a rendu compte de son voyage en Belgique. 
qf. M. Laurent-Eynac . ministre de l'Air, a 
rendu compta également au Conseil de son 
récent v o y a g e à Bruxel les . Le ministre de 
l 'Air a exposé l'économie de la convention 
entre lea gouvernements be'ge et français pour 
rétabl i ssement e t l 'exploitation d'une l igne 
•Arienne posta le et commerciale : Beigique-
rrar.na-Congo, s ignée à Bruxel les le 23 mai 
1930 . 

La Conseil a chargé M. Magmot , ministre 
de l a Guerre, de représenter, mardi, le ( lou-
Tarnement anx obsèques du cardinal Luçpn. 
areaarêque de Reims. 

Lea prochains Consei ls des ministres auront 
l i en aaardi et jeudi , i l 'Elysée. 

— **• Bat, t s a e t m t u l i » « B u t à la Maria». • 
«alita Parti *-étatisation i, Jm.tlin («orbihaa». oo. 
Il préataara ta eaaeajtt in Anrlrm Oaibattanti. A 
eatte aeeaaiea. M. l i a praaocara aa l u r m i . 

L I R E : 
P A G E 3 : L . a a n t e a » , f a * Tkma, conte du 

dbsjaaWva, par E b e a a e Gril. 

— La Coia d a «> B r s a i t r e x ». 

(Widt World pbotoe.) 
TOILETTES VUES AUX COURSES 

L'inauguration d'une plaque 
commémorative 

sur la maison du maréchal Foch 

l 'aris, 3 1 mai . — La munic ipa l i t é de 
Paris a inauguré , ce t après-midi , en pré­
s e n c e d un grand nombre de personnal i tés , 
une plaque c o m m é m o r a t i v e apposée sur l'im­
meuble portant le n* 52 de l 'arenue de S a x e 
où le maréchal Foch habitait au m o m e n t de 
l 'Armist ice . 

A c e t t e cérémonie à laquel le a s s i s ta i en t 
la marécha le Foch et ses deux filles et le 
général W e y g a n d , dea discours ont été pro­
nonces par MM. d'Andlgne, prés ident du 
Conseil munic ipa l ; Edouard Renard, préfet 
de la Seine . 

Après avoir énuméré les t i tres du maré­
chal Foch. t la reconnais sance de Taris et 
rappel* l 'heure é m o u v a n t e de l 'Armist ice , 
M. d 'Andlgne a conclu en ces ternies : 

« C'est de cet te heure magnif ique que le 
Ccnsetl municipal , sur l t proposit ion de M. 
Lionel Xastorg , a en tendu éterniser le sou­
venir dans le marbre qui va être dévoi lé 
devant vous . Orâce a ce t te plaqne auss i long­
t e m p s qu'il y aura un Paris , les Paris iens 
sauront qu'ici a habité , travai l lé , médi té 
l 'homme qui à l'aube dn v l n g t i i i n e s ièc le , a 
eu, la plus grande part d a n s le salut de la 
France , de la c ivi l i sat ion et de la l iberté et 
le passant le plus distrait , recevra d'elle nne 
exhortat ion renouvelée de la fameuse inscrip­
tion a n t i q u e : « A r r ê t e , promeneur, tu passes 
devant la demeure d'un héros a. 

M. Kdouard Renard a tracé de F o o h le 
portrait s u i v a n t : 

Technlr-ie» hors l igne, d'une i ine l l lgeaee 
aussi vaste que précise, habile * embrasser 
les e s s e m b l e s c o m m e les détai ls . Foch a été 
surtout une volonté , une vo lonté agiaaante 
pour ce soldat français , d i g n e hérit ier dee 
vertus de noblesse s imple e t généreuse qui 
ont Immorta l i sé a s T u r e n a e ou un Vauban. 

Le maréchal Lyautey 
ouvre le septième congrès national 

des Jardins ouvriers 

Paris , 31 mai. — Le V I I * Congrès national 
des Jardins ouvriers, organisé par la Ligue 
française da Coin de terre et du Foyer, s'est 
ouvert nujourd'ui, au Musée social, sous !a 
présidence du maréchal Lyautey. 

On remarquait dans l'asistance : Mme la 
maréchale Lyautey ; le général Planque ; M. 
Robert Thoumyre, ancien ministre. 

M. Paul Bacquet, avocat au barreau de Bou-
logne-sur-Mer reprend l'action de la Ligue t t 
montre comment tous les résultats obtenus sont 
dus à la croisade poursuivie inlassablement 
p a r l'abbé Lernire, pendant trente-quatre ans. 
« A l'heure actuelle, les jardins créé» p u la 
Ligne et p a r les chefs d'industrie qui ont 
voulu s'associer à ce mouvement, assurent la 
jouisance d'un coin de terre à p lus de 400.000 
famil les et couvrent p lus de 8.000 hectares» 
Ct aque jard in , d'anviroa dan T sert N mètre» 
carrés, produit une moyenne de bOO francs 
de légumes, qui viennent directement d u jar­
din sur la table de famille, et le produit total 
d é f a s s e la valeur de 240 mill ions de francs par 
an. ». 

Par ces chiffres, qui montrent la vitalité 
Je- l'oeuvre, M. Paul Bacquet soulève les ap­
plaudissements de l'assemblée. 

Désireux de se rendre lui-même compte 
des résultats acquis, le maréchal questionne 
quelques-uns des membres présents. 

M. Sobert Thiriei, préaident de la Fédéra­
tion du Nord, montre le développement prodi­
g ieux des jardins ouvriers dans sa région. D e 
4.480 en 1927, les jardins groupés par la Fé ­
dération sont passés en 1930 à 39.629. 

M. Fernand Deuacrin s ignale le développe­
ment de l'oeuvre à Tourcoing. 

M. Georges Picot, avocat à la Cour d'appel 
de Paris , président de la Ligue, remercie !e 
maréchal Lyautey d'avoir bien voulu apporter 
au tjongrès l 'appui de sa haute autorité mo­
rale. Il évoque l'action sociale du grand sol­
dat, resté constamment fidèle aux idées que 
tout jeune capitaine, il développait dans un 
article de la Reine d's Deux Mondes, consacré 
au rôle social de l'officier. 

Dans une improvisation vive et imaginée, 
le Maréchal rappel le ce qu'est l'esprit social 
sans lequel toute action reste stérile. « A ne 
considérer l'homme que comme un automate 
oi: un numéro, on exclut nécessairement toute 
action sur lui. L'essentiel est de s'intéresser 
a lui, à sa famil le , à son milieu, et de savoir 
lui montrer qu'on l'aime. » Certain d'acquérir 
ainsi son affection, il se déclare en terminant, 
séduit par l'œuvre des Jardins ouvriers et 
prend rendez-vous pour une visite prochaine 
d'un groupe de jardins de Paris . 

L'assemblée s'associe aux paroles du maré­
chal, par une longue acclamation. 

Les groupes de Jardins ouvriers de la Croix-
Rouge S.B.M., représentés p a r des infirmes 
et des réformés de guerre, ont dépoui l lé leurs 
jardins de fleurs que, dans un geste touchant, 
i l l v iennent offrir à Mme la maréchale Lyautey 
en souvenir de la visite qu'elle leur rendit 
l'automne dernier. 

du 
M. Baldwin, président 

parti conservateur anglais, 
serait remplacé 

par M. Neville Chamberlain 

Londres, 31 mal . — Le « D a i l y Herald a 
a n n o n c e qu'en raison de la campa.jtne ensre-
p i i s e contre M. Ra ldwin . par les part i sans 
du protect ionnisme, l 'ancien premier minis ­
tre cessera de préaider le parti conservateur 
a l 'automne e t qu'il sera s a n s doute rem­
placé par M. Nev i l l e Chamberla in . 

Selon le « Da i ly Chronicle ». le mécon­
t e n t e m e n t m a n i f e s t é contre M. Ba ldwin . 
dans le parti conservateur , s 'accentue , et 
six députés conservateurs vont donner leur 
O m i s s i o n pour se faire réélire c o m m e con­
servateurs indépendants . 

— • • 

Le « Zeppelin » a atterri 
à New-York 

New-York, 3 1 mai . — Le «Graf-Zeppel in» 
a atterri à 6 h. 2 5 (heure l o c a l e ) . 

et 

M. Germain Martin posa la première pierre 
d t ht Cité aB.TWM.airt d t Montpellier 

Montpell ier, 31 mai. — M. Germain Martin, 
député de l'Hérault, ministre du Budget , a pré­
sidé la cérémonie de la p o s s de la première 
pierre de la Cité universitaire. 

LETTRE DE BRUXELLES 

Une grande œuvre 
économique 

(D'un correspondant particulier) 

BRUXELLES, 31 MAI 1930 

On a inauguré aujourd'hui les travaux du canal 
qui reliera directement Liège à Anvers. Nous 
avons déjà dit ce que sera cette œuvre considé­
rable: la plus forte de toutes celles qui ont été 
réalisées jusqu'ici en Belgique. Elle coûtera des 
centaines et da centaines de millions. Qes milliers 
d'ouvriers, dotés d'un outillage spécial et mer­
veilleux, y vont être employés pendant six ans au 
moins. C'est dire l'importance considérable de la 
gigantesque entreprise. 

Son point de vue économique n'est pas moins 
important que son côté technique. C'est en quelque 
sorte l'avenir commercial du pays qui se joue en 
l'occurrence; et c'est aussi son avenir politique 
mime qui est en cause. De quoi s'agit-i? Il s'agit 
tout simplement de relier directement la Meuse et 
tout le puissant pays industriel dont elle est la 
fière capitale et aussi tout l'interland d'Alsace-
Lorraine, de la Rhénanie, du Luxembourg, de ta 
Suisse même, i la mer par Anvers, ce reliement 
devenant impossible è travers la Hollande parce 
que celle-ci étrangle la Meuse à Maeslricht et ne 
laisse passer qu'au compte-gouttes l'énorme trafic 
rr:. zan. 

Aucune démarche diplomatique n'a eu raison de 
l'entêtement de la Hollande à nous barrer la 
Meuse. C'est son intérêt d'ailleurs. L'Europe, 
malgré des promesses formelles, nous a abandonné 
à nous-mêmes. Question de ruine économique pour 
nous si nous ne savons plus exporter par la Meuse 
qu'avec des retards de plus en plus coûteux et 
ruineux, qui feront fuir l'industriel qui triomphe 
sur les marchés étrangers c condition de poupoir 
lui fournir rapidement ses produits. Question aussi 
de prestige. Si nous sommes impuissants à nous 
arracher à l'étranglement que la Hollande nous 
impose et qu'elle accentuera de plus en plus, c'en 
est fait de notre réputation. Nous donnerons au 
monde l'impression que nous acceptons l'enlise­
ment. Nous n'aurons plus, semble-t-il, ni l'initiative, 
ni le courage, ni le mérite de la lutte acceptée et 
du triomphe qui font notre gloire. Nous appa­
raîtrons comme un peuple amorphe qui «encaissen 
sans réaction les injustices, les affronts et le mépris. 

C'est tout cela que représente le canal Liège-
Anvers que la Belgique a commencé samedi avec 
un» belle vaillance et une volonté de vaincre qui 
garantissent Te succès final. En 1914, IsBâgiqiie 
a montré le prix qu'elle mettait pour garantir son 
honneur et sa liberté. Elle aurait pu rester neutre 
comme d'autres, s'enrichir comme d'autres, manger 
à tous les râteliers comme d'autres et ne connaître 
des horreurs de la guerre que la malsaine volupté 
d'emplir ses coffres avec le prix du sang. Elle a 
versé le sien. 

Aujourd'hui elle continue, cette fois sur le ter­
rain économique, Teffort qu'elle a héroïquement 
poussé au earoxjjsme pendant la guerre. Seule. elle 
veut sauver ses industries, son peuple laborieux de 
nouveau en danger. Elle ira jusqu'au bout dans 
celte dure phase de sa vie, comme elle a été jus­
qu'au bout pendant la guerre. Le Roi et le car­
dinal Van Roey — la Patrie et la Religion — 
ont donné ce jour les premiers coups de pioche au 
canal Liège-Anvers. C'est de bon augure en celte 
année du centenaire qui force de nouveau le 
monde à jeter les yeux sur nous. 

BONS MOTS 

LA DAME. — Je n'ai pas l'habitude de don­
ner aux mendiants qui sonnent à ma porte. 

Lu MfNDlAKT. — Qu'à ce la ne tienne, 
Madame, mon numéro de compte-chèques 
postaux est le 21.936 .' .' 

( T H E H C M O R I S T . ) 

L E n o n VISITEUR. — Monsieur, je riens 
peur la main de iv>fr« file. 

L E PÈRE. — Jacifucs, dites à ma fille que le 
manucure est là. 

Les travaux du Canal Albert 
de Liège à Anvers 

sont inaugurés par le Roi 
(De notre rédaction belge) 

Lanaye , 3 1 mai . — Le grand canal qui 
doit relier Liège à Anvers et dont on escompte 
la mise en ac t iv i t é dans six ans , a été com­
mencé samedi . La cérémonie a é té entourée 
<". un cérémonial important , d igne de l 'entre­
prise c o m m e n c é e . 

Le Roi, l 'Bpiscopat, le Gouvernement , les 
autorités se sont assoc iés d i g n e m e n t a cet te 
Intention. C'est dans la pet i te c o m m u n e de 
Lanaye , aux frontières de la province de 
Liège, du Limbourg belge et du Luxembourg 
hol landais que les premières m a c h i n e s ont 
été placées et qu'el les vont fonct ionner pour 
les premières tranchées . 

D è s le mat in , ce coin de Belg ique parti­
cu l ièrement pit toresque, est en f ê t e . U n e tri­
bune d'honneur e s t dressée sur le plateau 

o ù la foule accourt de tous les env irons . Le 
solei l domine la scène et les e n f a n t s de s 
écoles brandissent des drapelets mult icolores 
dans l 'atmosphère lumineuse . 

Sur les sent iers , on m e t la dernière main 
a JX préparatifs . 

A 11 h. 20 . des acc lamat ions enthous ias tes 
sa luent l 'arrivée du Roi, du Cardinal Van 
Roey , d e M. Ja9par, premier m i n i s t r e ; de 
MM. les min i s tres Van Caeneghem, Janson , 
Bae l s , Lippens , de Broquevi l le , du prés ident 
d i la Chambre. M. T ibbaut ; des gouverneurs 
de Liège et dn Limbourg, MM. Pirard et 
Verwi lgen . 

C n e mus ique militaire exécute la « Bra­
bançonne ». La foule e s t exubérante de 
loyal i sme. 

Les discours 
Le Premier minis tre parle le premier. 11 

SiUligue la splendeur des expos i t ions de 
Liège e t d'Anvers , s y m b o l e d'une nat ion 
forte et unie, basée sur un passé mervei l leux. 
Aujourd'hui, c'est vers l 'avenir que l'on va 
j e t c - les yeux . Ce canal qui va s'ouvrir va 
marquer un essor nouveau et plus grand. U 
v . marquer la confiance du p a y s en se s 
g.Mndes d e s t i n é e s . . 

L'orateur rappelle les c irconstances où fut 
d'vldé le nouveau canal . Il va unir la Oam-
pine a Liège, à la Meuse, a. l 'Escaut , a la 
mer. Il va assurer à cet te pu i s sante région 
son plein épanouis sement . Douze ans après 
la gi.erre, ce travail va prouver 1* vital i té 
de la Be lg ique et montrer l 'al l iance int ime, 
duns un desse in nat ional , des deux grands 
groupes e thn iques du pays . 

M. Jaspar termine en sa luant le radieux 
L venir que ce canal ouvre, 4 la nat ion . 

La ministre des T r a v a u x aubl ics , M. V a a 
Caeneghem confirme ces espérances . Il mon­
tre que le canal est la plqs audacieuse entre-
>ris€ que la Be lg ique 'ait conçu*. S i tué 
sur le territoire, U va permet tre d'éviter les 
pertes de temps , c a u s é e s jusqu'Ici d a n s le 
trafic: il permettra de faire en trente heures 
le trajet Anvers -Liège qui dure ac tue l l ement 
huit jours. 

M. Van Caeneghem soul igne les espoirs 
Il l imités de la Camplne industriel le et le sup­
plément de r ichesse que le canal va apporter 
a la Belg ique . Chaque jour notre confiance 
grandit . Dans quelques années , le Roi inau­
gurera le canal un i s sant les deux grands 
fleuves du pays , garants de l'union écono­
mique de la Belg ique et partant de la paix 
mondiale . 

M. Bael . au nom de la batellerie Belge, 
v ient lire une adresse de reconnaissance des 
dix mille batel iers belges , qui ont tant souf-
.'ert de la s i tuat ion actuel le et qui vo ient 
a v e c a l légresse , la créat ion d'une nouvel le 
voie d'eau qui va raffermir les progrès de 
l ' industrie. 

Réponse da Roi 

Salué par une Immense ovat ion , le Roi 
pari.' k son tour. Il salue toute» les autorités 
qui l 'entourent. « Cette journée, dit-Il, pren­
dra rang parmi les plus Importantes de ce t te 
a n n é e jubilaire. Le n o u v e a u canal contri­
buera a la prospérité nat ionale . U n p a y s 
comme le notre, doit exporter et par consé­
quent assurer les transports de se s produits , 
("est ft cet te double ex igence nat ionale que 
répond l 'entreprise actuel le . Nous comptons 
sur la sc ience de nos ingénieurs e t la vai l­
lance de nos ouvriers pour la mener rapide­
m e n t a bien. » 

De nouveaux app laud i s sements sa lueut les 

Les courses de taureaux à Melun 

VOICI UN « CABALLERO » QUI FAIT LE SIMULACRE DÉ^POSER DES BANDERILLES AU TAUREAU 

La corrida de Melun a été l'objet d'une manifestation de la part de la Société protectrice des 

animaux. Les gardes municipaux furent ebligés d'intervenir et plusieurs arrestations ont été 

opérées. La course ne comprenait pas de mise à mort, ni de pose de banderilles. L'épée était 

remplacée par une baguette de bois. (Wida WerM pkoao*.) 

Les commerçant! de Melun convient la population à une réunion de protestation contre la 
, tupprwiion des courtes. La réunion aurait lieu aujourd'hui, à 15 heures. 

paroles royales . P u i s , au milieu d'un s i l ence 
rel igieux, le Cardinal Van Roey prononce les 
paroles de la bénédict ion l i turgique de* 

travaux. 
IJC Roi m e t en branle la m a c h i n e qui doit 

commencer les premières tranchées . La mu­
sique joue « Vers l 'Avenir ». Des a v i o n s 
évoluent g lor ieusement d a n s les airs . V a 
lunch es t s erv i ; puis le Roi et les autor i tés , 
sous la condui te d' ingénieurs, v i s i t en t l e s 
i.reraiers chant iers d'où vont partir l e s 
efforts conjugués de tous pour réaliser c e 
grand travai l nat ional par exce l l ence que 
va être le canal auquel le Roi a donné son 
nom et ses plus énergiques e n c o u r a g e m e n t s . 

LES 73 ANS DU PAPE 

Cité du Vat ican. — Aujourd'hui 31 mai, H 
'occasion de son 73* anniver-airc. la P a n e 

(Wlda World photra.) 
P I E X I 

a reçu les vœux d'usage des principales no'.a-
hilités vaticanes. 

VII' M l Franco-Belge 
lii" 

(150 kilomètres) 

se dispute aujourd'hui dimanche 

Remise des dossards et brassards Je 8 h. à 10 h. 30 
dans la cour du « Journal de Roubaix » 

RASSEMBLEMENT ET APPEL DES COUREUR* 

A 11 HEURES-

PLACE DE LA LIBERTÉ, A ROUBAIX 

ITINÉRAIRE ET HORAIRE P R O B A B L E 
DE LA C O U R S E 

H. M. 
11 00 
12 00 
12 06 
12 10 

Roubaix . 
Wattrelo» 
Leen . . . . 

L y . 
Lannoy 12 12 
Hem 12 16 
Forett 12 20 
Atcq 12 26 
Saimjhin 12 30 
Bouvine» 12 37 
Cytoing 12 43 
Baiiieux 12 53 
Hertain . . 
Marquain 
Orcq 
Tournai . 
Froyennet 
Templeuve 

12 57 
13 00 
13 05 
13 06 
13 18 
13 28 

Néchin 13 35 
Eitaimbourg 
Pecq 
Warcoing 

13 39 
13 46 
13 52 

H. M. 
14 00 
14 08 
14 10 

Dottigniet 
Luingne . , 
Mouicron 
Albèke H |6 
Courtrai 14 32 
Wevelghem . . 14 39 
Menin 14 49 
Halluin J4 50 
Roncq | 4 53 

Boutbccque . . . 14 58 
Wervicq 15 0 2 
Comines 15 07 
Warneton . . . . 15 12 
Dculémont . . . 15 19 
Qucsnoy 15 29 
Lintelies . . . . . 15 40 
Bondues 15 45 
Tourcoing . . . . 
Mouvau:. . . . . 
Marcq-en-B' _ 
Croix 
Roubaix (Art.) 
(B'' Gambelta)„ Espierre 13 56 

{Voir en V I E SPORTIVE.) 

15 51 
15 58 
lu 08 
16 16 

16 30 
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Les manifestations 
sanglantes 

de Cochinchine 
Saigon . 31 mai. — On confirme que d i s 

man i f e s ta t ions se sont produites ces jours 
derniers clans les provinces de l 'Ouest de la 
Cochinchine . Près de Cho-Mol, deux mani ­
f e s t a n t s furent tués et plusieurs b lessés , dont 
t r j l s furent l ivrés par l e s notab les . 

Les m a n i f e s t a n t s furent d ispersés a l'ar­
r ivée des renforts v e n u s du centre de Éong-
X u y e n . U n e dixaine de meneurs purent être 
ar.-étés a Cno-Mol. 

Jeudi , d a n s la région de O'Mon. province 
de Cantbe , plusieurs c e n t a i n e s de m a n i f e s ­
tan t s a v e c drapeaux ronces a'étalent réunis 
pour marciher sur le chef - l ien de la province . 
L'adminls trateur-chef de la province s a 
pv,rta a leur rencontre d a n s la région de 
O'Mon a v e c un d é t a c h e m e n t de la garda ' 
c iv i le e t put, après plusieurs heures , obtenir 
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